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f rnclamons la bonne nouvelle'
Que le Grand Remlde Shoshonees et Pilutle

d, l'ëninent Ifomrne-Mlédcein Indien, le Doc
.eur Lewis Josephus, de la grande Tribu d.
Shoshonees, Colombie i r<laise, accomplic l I
g-iéroion les plus merveilleuses et les p
ó nuantes que l'on ait jamais mentionné dan
14 nirude. Jamais dans les annales (le l'His
toire Médical Canadienne, un tel suc, ès n'a
marquéjusqu'ici l'introduction d'aucune i éd-
cine.

8 LMPLEMENT parce que les nombreux ini e
dients 'm6decinaux précieux (tels ge lCe ex
traits de l'écorce de cerisier sauvage, Pcdo>ph'y
lum, Juniper, Quassia, Snartweued, Dan I-ion,
llyoscyamus, Nux Vomica, extrait composé ida
%jolocynthe. Jalap, Socotrine, Aloes, Capsicu ni
etc., etc.,'; i entre dans la composition de la
médecine coi'née ,aont tellement et si-hur
nonieusemer t claslfins et composés qu'on eî1
tait le remèdi lo plus ef Pce qui soit dans I
monde connuet ne peut qu'agir sur le systeme
d'une manière très.satisfisante et très-d&-iLa
ble. Quelsue soit votre état et quelque soit lu
temps, co remède atteindra le mal, et vois
géres étonniés de la manière prompte avet
laquelle vous serez rappelés à une sauté par
faite.et à une pleine vigueur.

Cette médecine est agréable et on peut
prendre en toute sÇireté, avec la cetitude qu'elle
opérera une guérison permnît tdans tout( s
des maladies de la gorge, dus poumons, du foie
des rognons, des organes digestifs, etc., etc.
aimsi que les scrofules, lesdivers.esjnalatiies de
la peau, les humeurs et toutes les maladhes
provenantdelonpureté du sang cxceité Oi

ttc isièmne phase de l'a consomlption. O)n pouir
-a obtenir ei se procurant le trafté ou l'almanat
ou les circulaires chez tous les droguistes res
pactables au Canada, toutes les informations
désirées, avec des directions complètes sur 1.
manière de faire usage du Remède et des ['li
le~s Shoshontes ; e 1iv ee que l'on peut obtteni
Iratis, contient aussi des témoignages et Àt s
oertificats de guérisons.
1 riz du Remède engranae bouéer e pue iU9

1.00 piastre. J>iiues, 25 cents la boite.

AGENT.-St. Mlyacin.h, Dr. E. t.
Ste. Marie . de Monnoir, C. Y. -auelieiiii
Upton, J. Mallette. Acton-Vale, J. Morrie:.
Roxton-Fails, tMarshall et Jackson. Milter,
Thos. Hackett. ChamllyJohn Hackett. Rux
ton-Por d) KiPtn.

24 ac : î.

Les médicaments du jour eont
LE LE

REMEDE REMEDE

DU D U

PERE BRUN Y PERE BRUNO
Qui est un ANT1-DOULE UR universgl et la

PENACEE DES INDIENS qui surpasse en ac-
tivité toutes les SALSEP.AREILLES én usage.

En vente chez tous les pharmariens et spé.
cialement chez les propriétaires.

PICAULT & FILS
Pharmatiens-chiimistes.

75, Rue Notre-Dame, coin de la Rue Bionsecour
MOLN TREAL

Consultations gtatis.
1 .septembÎe 1871.-

(4uérison dp la Bronchit
Smithfield.

J C. CHAMBERLAIN, écuyer.-Le présent
est pour certifier qu'il y a environ trois ans, 1o
lus a. eté d'une bronchite, qui dura environ 18
luois. Je souffrais tellement par le défaut d..
espiratio'n qu'il était très-difficile pour noi de

p .rl-r, et pendant la nuit je me levais souvent
sur mon lit pour m'empêcher d¶ýtouffer. J'eu
r ecours à trois des médecins les plus éminentm

1 dans le comté de Northumberland pendan
environ une année sans en recevoir aucuil
avantage. Effectivementje continuais à empi.
rer. Enfin on me conseilla de faire usage du
Uraaid Remêde Shoshonees. J'en achetai une
bouteille et je, la pris et quand je leus à peu
près fini je commençai à ressentir un peu d-
mieux. Je continuai à en faire usage jusqu'a
ce que j'en eus pris trois bouteilles, quand à
1a1 satisfaction, le frouvai que j'étais aussi bien
que je l'avais été avant ma maladie, et 'ai con
ai vé ce bien-être depuis.

JOHN SILVER.
Assermenté devant moi, à Smithfield, ce 6e

jour d'avril 1S70.
J. M. WELINLGTON, J. e.

U UE RISN ETONNANTE DE LA MALADI L
DE POUMONS.

Lrookiyn. 5 avril 1870.
J. C. ,CiAdB EIML AIN, écuyer,-Alonsieut

-Je certine que mna femme était ni s-malade te
maladie des poumons. Le médecin lavait

abandonnée. Il avait déclaré qu'il y avait des
tubercules sur les poumons et que la médecine
no pouvait rien faire. En dernier ressoî1

'achetai une bouteille du Grana Remède 'Shî -
snonces. Au bout de deux jours, les symptô-
mes changèrent au mieux. Elle continua à
s'améliorer si rapidement qu'après la première
bouteille, elle pouvait s'asseoir. En continuant
le remède elle se rétablit parfaitement.

Vous pouvez publier ces faits pour l'avanta-
ge de ceux quiseraient affectés de la même

T. C. BROWN,
Ministre Epizcopalien Méthodiste

AaGsTr.-St. iyacinthe, Dr. E. St. Jacquer.
ite Marie de Monnoir, C. F. Beauchemin.
.'lton, J. Mallette. Acton-Vale, J. Morrier.
,oxtou-Falls, Marshall et Jackson. Milton
I hos. Hackett. Chambly,John Hackett. Box.
t 1-Pond, R. A. Kimpton.

• nü t 1871.

Vitures! Voitures!
-30-o

On trouvera à la Boutique de M. OLIVIER
DION, de West-Shefford plusieuri voitures
G'été et d'hiver finies avec gout. M. Dion est
cocnu pou son habilité et pour faire du bon
ouvrage. Il n'emploie que di bois de premiè-
re qualité. Quoiqu'établi suleLt ut depuis le
1err juiier à cette place, il a-déjà eu beaucoup
d'encouragenic t, grâce à sa bonne renommêe
tt à sa hio'iét té. -

ulix qui auraient lsoin de voitur s n'ont
q12à visiter si bi.euîque on ils trouveront de
l'ouvrage garani de prémier, goût et à grand
narché.

West Shefford, 15 mai 1872.

BILLS PRIVESe
PROVINCE, DE QUEBEC.

CHAMBRE DU PARLEMENT.

L ES personnes qui se proposent de badresserà la LEGISLAT URE de la Province &e
Québec pour obtenir la passation de BILLS
PRIVES ou LOCAUX, portant concession da
privilèges exclusifs ou de pouvoirs de Corpo-
ration pour les fins commerciales ou autres,
ou ayant pour but de règler des arpentagei
ou définir des lirnites, ou de faire toute chose
qui aurait il'ffet de compromettre les droits
d'autres ,,artiù, sont par les présentes notifié.;
que par les règles du Conseil Légis!atif etde
l'Assemblée Législative respectivement (lesquel
les règles sont publiées au long dans la 9LGa-

zet te Oflicicilo de Québ c), " elles sont requi-
ses a d'en donner DEUX MOIS D'AVIS (spéci
fiant clai,rement tt distinctement la nature et
l'objet de la d te demande), dans la n Gazette
Offirielle de Québec," .en anglais en françaiset
aussi dans un journal anglais et dans un jour-
nal français publiés dans le district concerné
et de remplie les formalités qui y sont menti
onnées. Le premier et le dernier de tels avis
devant être envoyés au Bu eau des Bills Privés
de chaque Cnambre.

Toutes pétitions poir Bills Privés d'ivent
être présentées dans les 4 trois premières se-
maines" I" Ila session.

BCUCHER DE BOUCHERVII.L.E.
Greffier du Con. Lég.

G. M. Muir,
Grefnier de PVAss. Lég.

Québec, 6 Ao:.t 1872.

ENCOtURAGI ON3 L'INDUS-
TRIE LOCALE.

Les plus rceommtndées.

OLIVIER CHALIFOlIJI,
AGENT POUR

STO HYACINTHE.
Faucheus 3 combinée Moody,

- de Terrebonnle.
En appelant l'attention des cultivateurs snr

la faucheuse Moody je puis vous la recomman
der avec l'assuiance qu'elle est légère de tir,
fauche très bien même dans le trèfle le, plus
fort. Un eassi qui en a été tait sur lterrain
d. Pierre Lamothe Ecr., a démontré tous èes
afantages. Cette faucheuse combinée est très
forte et durable.

Buckeye perfectisnnée do BEAUCIE-
MIN de SOREL.

Cette faucheuse après avoir subi plusieurs
expériences a toujours donné pleine satistacti
on. A cettefaucheuse s'adapte utne petite mois-
sonneuse latentée qui l'année dernière a ion-
né une entiè e satisfaction.
* Les cultivateurs feront bien de' visiter ces
faucheuses et ils pourront avoir plene confi-
ance dans leexpérience et l'honnêteté de M.
Chalifoux agent de MM. Beauchemin et Moody.

St. Hyacinthe, il jullet, 18'1.


